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I>ARMI LES OISEAUX NUISIBLES

PAR

C- RAVERET-WATTFL

La Station agricole duNid-de-Verdier, prös Fecamp, est

visitec, chaqiie annce, par denombroiix Martins-peclieiirs

[Äicedo ispida). Ces oisoaux no semblent pas nicher

dans Ics environs immediäts de retablissement, car noiis

ne los voyons gii^re apparaitrc quo dans la promiore quin-

zaine de juin, etles jcunes sont döjä a peu pres aussi Ibrts

que les adultcs. C'esten aoüt-septembre qu'ils so montrent
le plus nombreux. Rarement on cn voit, passe le 15 octobre.

En amcnant Ic repeuplement des petits cours d'eau qui

nous avoisinont, la creation de la Station de pisciculture

parait avoir augmente l'abondancc des Martins-pöcheurs

dans la rogion. C'est^ du moins, ce qui somble ressortir

du roleve ci-apros de nos captures depuis i'ouverture de

retablissement

:

Enl892 26
189:5 35
1804 37

189Ö 64
1896 78

1897 101

1898 112

1899 165

TOTAL eis'
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336 C. RAVERET-^VATTEL.

D'aprc^s ce que noiis avons pu observer de leurs allures

autour de nos bassins d'alevinage, ainsi que d'apr^s

rexamen fait du contenii de pliisieiirs estomacs, j'estime

que la consommation journaliere dun Martin-pecheur

doit bien s'elever ä une dizaine d'alevins dejä d'une cer-

taine taille. Sur de tout jeunes alevins, la destruction

peut etre dune cinquantaine par jour. On voit par lä quel

tort de semblables pillards causent aux pisciculteurs.

A l'instar de ce qui se fait ä l'etranger, oü les etablisse-

ments de pisciculture ont egalement beaucoup ä souffrir

des depredations des Martins-pecheurs, nous avons jus-

qu'ä present detruitces Oiseaux, soit ä coups de fusil, soit

^vec des pieges, nous appuyant sur ce principe inscrit

•dans la loi que toute personne a le droit de repousser et

de detruire, par tous moyens, les animaux qui causent un

tort grave ä la propriete, voire meme au gibier et au pois-

son des etangs.

J'ajouterai qu'il est ä ma connaissance que, dans plu-

•sieurs departements, des proprietaires d'etablissements

piscicoles sont obliges, eux aussi, de se servir du fusil ou

d'engins destructeurs pour proteger leurs bassins d'alevi-

nage contre Tinvasion des Martins-pßcheurs, et qu'ils ne

paraissent pas avoir ete inquietes pour ce fait.

Mais, malgre la nocuite indiscutable de ces Oiseaux,

est-onreellementbienautorise ä lestuer oii a les capturer

ainsi ä l'aide de pieges ?

Pour donner, ä ce sujet, toute securite aux pisciculteurs

;

pour leur permettre de defendre efficacement, et sans

crainte d'aucune difficulte, la population de leurs bassins

contre des maraudeurs qui detruisent des quantites consi-

derables de poissons, il me paraitrait indispensable que Ic

Martin-pecheur füt officiellement classe au nombre des

Oiseaux nuisibles.

Aucune consideration ne semble pouvoir militer en

faveur d'une espece qui ne fait que commettre des depre-

dations. Si certains Oiseaux, habituellement granivores

ou frugivores, peuvent, bien que tres devastateurs, rendre

tomporairement quelques Services, a l'epoque de Fannee

m

Digitised by the Harvard University, Download from The BHL http://www.biodiversitylibrary.org/; www.biologiezentrum.at



NOTE SUR LE M AUTLN-IM' CHEUH. 337

Uli ils Olli des pelils, pour l;i iioiirriliire (l('S(|iiols des

Insectes leur sont necessaircs, rion de semblaMe n'existe

poiir Ic Marliii-poi'liour (|ui, qiud (|uo soit soii a^o, nc

vil Jamals (jue de poissoii, et pielevo untres lourd tribiit,

aussi bien siir la population des riviöres quc sur celle des

elablissemenls de piscieiilliire.

Ce serail, d'ailleiirs, a torL qu'oii objecLerail la rarcle

relative de cct Oiscaii et (jugu s'appiiierait sur son pcu

d'abüudaiice pour le considerer comme souvent inoffensif.

Si le ^larlin-peeheiir n'est pas partout trös abondant,

c'est siniplemcnit parcc qiie les rivi?3res sont aujourd'iuii

depeuplees. Prccisemcnt parce qu'il est uniquement

iciithyophage, le Martin-pecheur ne trouve pas partout a

se nourrir, et c'cst sculement l'etat de ruinc de nos cours

d'eau quil'empcchcde pulluler. Comme le fait ressortirle

releve ci-dessus donne des captures faites au Nid-dc-Ver-

dier, des quc le repeuplcment d'une riviere s'effectue,

on voit le Marlin-pccheur se multiplier abondamment
dans la region,

J'eslime donc que le classement du Martin-peebeur au

nonibre des Üiseaux nuisibles serait pleinement juslilic.
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